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EXECUTIVE SUMMARY
(Annual update – January 2016)

This report presents data from the Principality of Monaco, on emissions of various pollutants held under the Convention on Long-range Transboundary Air Pollution (LRTAP), for the year 2015.

Data are collected and calculations of pollutant levels are made by the Department of the Environment (Direction de l’Environnement).

Moreover, in Annex, tables in Excel format are added. They include graphs showing the changes in emissions of SO2, NOx, NMVOC and CO at Monaco during the period 1990 to 2015.

Several improvements were made in 2012, following the report of stage 3 in depth review conducted in 2012. Improvements have also been done taking the opportunity reconducted for this report.

· Recommended Structure for Informative Inventory Report[footnoteRef:1] was adopted. [1:  Annex VI to ECE/EB.AIR/97 Version: 30 Sept 2009] 

· Use of notation keys has been corrected according to the definition that is recalled in title 1.8 of this document.
· New activity data have been collected for public works and building sites[footnoteRef:2], allowing for new estimations of PM10, PM2.5 and TSP for 2014. [2:  SNAP 040624] 

· An estimation of NMVOC generated by the use of Domestic solvent[footnoteRef:3] have been added. [3:  SNAP 060408] 

· New estimations where made in order to account for gasoline evaporation in road transport.
· New accounting has been made for evaporation of natural gas in urban distribution networks.
· Revised EF where adopted for Agriculture – use of N-fertiliser, enabling for the estimation of NMVOC, NH3, PM10, PM2.5 and NO, in addition to NH3, witch value was revised.
· All pollutants recalculations for the whole time series are presented in NFR09 format, in the annexed excel file. Ancient format have been abandoned.

In 2014, the main improvement made is relative to the computation of projections.

In 2015, the main improvement is the use of the EMEP/EEA air pollutant emission guidebook 2013 for calculation for the whole period 1990-2013.
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[bookmark: _Toc483984439]1.1 Informations de base

La Principauté de Monaco est une Cité-Etat d’une superficie de 202 hectares et ayant une population de 37 308 habitants (recencement juin 2016).

Dès le début des années soixante, la Principauté de Monaco s’est inquiétée des effets de la pollution de l’air par le contrôle de la radioactivité résultant des essais nucléaires dans l’atmosphère et, pendant de nombreuses années, elle a procédé à un contrôle de la pollution de l’atmosphère par les radioéléments artificiels. Depuis 1992 la Principauté de Monaco dispose d’un réseau de surveillance de la qualité de l’air.
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La Principauté de Monaco a ratifié le 27 août 1999 la Convention sur la pollution atmosphérique transfrontière à longue distance ainsi que son Protocole relatif au financement à long terme du programme concerté de surveillance continue et d’évaluation du transport à longue distance des polluants atmosphériques en Europe (EMEP). Ces instruments internationaux sont entrés en vigueur pour Monaco le 25 novembre 1999 (Ordonnance Souveraine n° 14.377 du 16 mars 2000).

La Principauté de Monaco a adhéré le 26 juillet 2001 au Protocole relatif à la lutte contre les émissions de composés organiques volatils ou à leurs flux transfrontières. Ce protocole est entré en vigueur pour Monaco le 24 octobre 2001 (Ordonnance Souveraine n° 15.037 du 26 septembre 2001).

Monaco a également adhéré le 9 avril 2002 au Protocole relatif à une nouvelle réduction des émissions de soufre et ce protocole est entré en vigueur le 8 juillet 2002 pour la Principauté (Ordonnance Souveraine n° 15.388 du 17 juin 2002).

La Principauté de Monaco a également adhéré le 13 novembre 2003 au Protocole relatif aux métaux lourds et ce protocole est entré en vigueur pour Monaco le 11 février 2004 (Ordonnance Souveraine n° 16.177 du 10 février 2004). Lors du dépôt de son instrument d’adhésion, la Principauté a déclaré que conformément au paragraphe 1 de l’article 3 et à l’annexe I du Protocole, l’année 1992 est retenue comme année de référence.

En application de ses engagements pris dans le cadre de la Convention sur la pollution atmosphérique transfrontière à longue distance, la Principauté de Monaco transmet chaque année au Secrétariat de la Convention un inventaire de ses émissions. Le présent rapport contient les informations requises pour l’explication de l’inventaire soumis en 2017 au titre des émissions de l’année 2015.

Le processus d’amélioration de l’inventaire s’appuie sur les recommandations des examinateurs internationaux. Les améliorations font l’objet d’une coordination au sein de l’équipe de la Direction de l’environnement chargée de l’inventaire.
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L’inventaire national des émissions de polluants et le rapport informatif d’inventaire de Monaco sont établis par la Direction de l’Environnement. 

Les données sont collectées grâce à des enquêtes annuelles auprès des émetteurs potentiels, ou grâce aux données collectées par l’Institut Monégasque de la Statistique et des Etudes Economiques (IMSEE). 

La Direction de l’Environnement procède aux calculs des émissions de polluants pour l’ensemble des secteurs.
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1.4 Méthodes et données d’activité

Les données d’activité ont été collectées par la Direction de l’Environnement auprès de différentes sources :
· les données relatives à l’incinération des déchets solides ménagers et assimilés et les données relatives aux boues d’épuration résultant du traitement des eaux résiduaires urbaines ont été obtenues auprès de la Société Monégasque d’Assainissement (SMA) ;
· les données relatives à l’utilisation du gaz naturel à Monaco ont été obtenues auprès de la Société Monégasque de l’Electricité et du Gaz (SMEG) ;
· les données relatives à la vente de carburants (essence, gazole) et de fioul domestique à Monaco ont été obtenues auprès de l’Institut Monégasque de la Statistiques et des Enquête Economiques ;
· les données relatives à l’utilisation de kérosène par les hélicoptères ont été obtenues auprès de la Direction de l’Aviation Civile (héliport) ;
· les données relatives à l’utilisation d’engrais dans le cadre de l’entretien des jardins publics ont été obtenues à partir des gestionnaires d’espaces verts publics et privées : Direction de l’Aménagement Urbain, Mairie de Monaco, Jardin Exotique, Société des Bains de Mer (SBM) ;
· les données relatives aux opérations de construction-déconstruction sont obtenues auprès de la Direction des Travaux Publics et de la Direction de la Prospective, de l’Urbanisme et de la Mobilité ;
· les données relatives aux opérations d’épandage d’enrobés bitumeux sont obtenues auprès des Services administratifs concernés (Direction de l’Aménagement Urbain, Direction des Travaux Publics) et des sociétés concessionnaires concernées (Société Monégasque des Eaux, SMEG) ; 
· les données relatives aux activités commerciales et industrielles liées aux secteurs de l’imprimerie, des entreprises de peinture, du nettoyage à sec et du traitement de bois ont été obtenues à partir d’une enquête annuelle adressée à chacune des sociétés qui composent ces secteurs économiques ou qui effectuent ce type d’activités.

L’ensemble des documents, données et courriers sont archivées à la Direction de l’Environnement.
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Le tableau 1 de l’inventaire en format NFR contient les valeurs des émissions calculées pour les différents secteurs lorsqu’il a été possible d’obtenir les données correspondantes d’activité et lorsque les facteurs d’émission correspondants ont été déterminés.
Monaco a partiellement conduit l’analyse des catégories principales par polluant dans le cadre de la convention sur la pollution transfrontière à longue distance. Cependant, les analyses conduites dans le cadre du protocole de Kyoto (UNFCCC) conduisent à l’identification des catégories principales suivantes :
· La production d’énergie par incinération (1A1a). En 2015, ce secteur est le plus gros générateur de NOx (0,063408737 kt) et de SOx (0.0058515 kt).
· Le transport routier (1A3b). Ainsi, le transport par voiture (1A3bi) est le deuxième secteur qui génère le plus de NOx (0,060959971 kt) ; Le transport par deux-roues (1A3biv) est le plus gros générateur de NMVOC (0,128972181 kt)
· La combustion stationnaire (chauffage au fioul et au gaz, 1A4bi) est le deuxième émetteur de Polluants Organiques Persistants(POPs) (0,001298967 kt de dioxines/furane).

Pour information, ces trois secteurs issus de l’utilisation de combustibles et du traitement thermiques des déchets au sein du secteur de l’énergie représentent la majorité des émissions de gaz à effets de serre et des émissions de polluants atmosphériques.

On peut noter que le secteur de l’utilisation domestique de solvants (2D3a) est le deuxième secteur qui génère le plus de NMVOC (0,10368 kt).

En outre, les émissions de métaux lourds proviennent des secteurs production d’énergie par incinération (1A1a), transport routier (1A3bi « voitures », 1A3bii « utilitaires légers », 1A3biii « utilitaires lourds et bus »), transport aérien (1A3ai et 1A3aii), transport maritime (1A3dii) et combustion stationnaire (1A4bi).

De plus, les particules (PM2,5, PM10, Particules Totales en suspension-TSP et Black Carbon-BC) sont émises par les secteurs production d’énergie par incinération (1A1a), combustion stationnaire (1A4bi), 1A3bii, 1A3biii, construction et démolition (2A5b) et épandage de bitume (2D3b).

Enfin, les Polluants Organiques Persistants (POPs) sont émis par les secteurs production d’énergie par incinération (1A1a) et combustion stationnaire (1A4bi).

Cette situation nationale reflète une activité industrielle réduite ainsi que l’absence d’activités agricoles.
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La Direction de l’Environnement a établi un Plan d’Assurance Qualité – Contrôle Qualité dans le cadre de l’établissement de l’inventaire national des émissions de gaz à effet de serre au titre de la CCNUCC, dont les composantes s’appliquent également à l’inventaire des émissions atmosphériques transfrontières à longue distance. La mise en œuvre de ce plan a pour objectif principal de garantir que les inventaires nationaux de la Principauté de Monaco possèdent les caractéristiques nécessaires à l’établissement des inventaires.

Des procédures de contrôle de la qualité ont également été établies par la Direction de l’Environnement. Ces procédures permettent de définir pour chaque secteur la marche à suivre en matière de collecte des données d’activité et de leur traitement. 
La Direction de l’Environnement conduit un Plan d’Assurance Qualité (AQ) – Contrôle Qualité (CQ) dans le cadre de l’établissement de l’inventaire national, et a établi pour ce faire des procédures de contrôle qualité.

Ce plan est établi conformément et sur la base du chapitre 6 des lignes directrices 2006 du GIEC relatives à assurance de la qualité, contrôle de la qualité et vérification.

Définitions :
Contrôle qualité : Le Plan de contrôle qualité (CQ) a pour objectif la mise en œuvre de mesures, destinées à mesurer et à contrôler la qualité de l’inventaire national pendant son élaboration par un système d’activités techniques systématiques.
La mise en œuvre de ce plan est établie afin de :
· fournir des vérifications systématiques et cohérentes pour garantir l’intégrité, l’exactitude et l’exhaustivité des données ;
· identifier et rectifier les erreurs et omissions ;
· documenter et archiver le matériel des inventaires et consigner toutes les activités CQ.
Les activités de Contrôle de la qualité (CQ) incluent des méthodes générales, telles que des contrôles de l’exactitude des données et des calculs et l’utilisation de procédure standard approuvée pour les calculs d’émissions, les mesures, l’estimation des incertitudes, l’archivage des informations et la présentation de l’inventaire. Les activités CQ de niveau supérieur incluent des examens techniques des données sur les catégories de source, activités et facteurs d’émission, et des méthodes.

Assurance Qualité : les activités d’Assurance de la qualité (AQ) incluent un système planifié de procédures d’examen mises en œuvre par des personnes n’ayant pas participé directement à la compilation ou au développement de l’inventaire. Les activités d’AQ sont réalisées pour un inventaire terminé à la suite de la mise en œuvre des procédures CQ. Les examens vérifient que les objectifs de qualité relatifs aux données ont été atteints, que l’inventaire représente les meilleures estimations possible des émissions et des absorptions dans l’état actuel des connaissances scientifiques et des données disponibles, et ils sont complémentaires au programme CQ.

La mise en place du processus de contrôle qualité et d’assurance qualité a pour objectif de garantir que l’inventaire réponde aux caractéristiques formulées dans les « Lignes directrices du GIEC-2006 pour les inventaires nationaux de gaz à effet de serre», à savoir :
· exhaustivité (completeness) : toutes les sources entrant dans le périmètre défini par l’inventaire doivent être traitées ;
· cohérence (consistency) : les séries doivent être homogènes au fil des années ;
· exactitude / incertitude (accuracy / uncertainty) : les estimations doivent être aussi exactes que possible compte tenu des connaissances du moment. Ces estimations ne pouvant pas toujours être très précises compte tenu de la complexité des phénomènes mis en jeu et des difficultés à les mesurer ou les modéliser, elles doivent être accompagnées des incertitudes associées ;
· transparence (transparency) : les méthodes et les données utilisées doivent être clairement explicitées pour pouvoir être évaluées dans le cadre de la validation et de la vérification. En conséquence, la traçabilité des données est indispensable. Les données doivent être enregistrées et accessibles. Cette caractéristique est également très utile pour la mise à jour ou la comparaison des inventaires;
· comparabilité (comparability) : l’inventaire de Monaco doit autant que possible pouvoir être comparé aux inventaires des autres pays. Cette comparaison peut porter sur les aspects géographiques et temporels aussi bien que sur les sources prises en compte (mêmes sources, mêmes méthodologies dans le même espace-temps). Cette qualité requiert généralement une adéquation avec les autres qualités citées ci-dessus et l'utilisation de référentiels identiques ou au moins compatibles ;
· confidentialité (confidentiality) : le respect de certaines règles légales ou contractuelles peut éventuellement limiter l'accès à certaines informations. Les données communiquées dans l’inventaire national doivent respecter les règles de confidentialité qui sont éventuellement définies.
· ponctualité (timeliness) : le dispositif d'élaboration de l’inventaire national doit permettre de produire celui-ci dans les délais requis.
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L’Assurance Qualité (AQ) est réalisée par la Division Energie – Climat –Activités Urbaines (ECAU) en charge de la réalisation de l’inventaire. 
Le Contrôle Qualité est assuré par la Division Soutien – Indicateur – Synthèse (SIS), ainsi que par des entités extérieures missionnées à cette effet.
L’approbation des rapports nationaux d’inventaire est assurée par le Département de l’Equipement, de l’Environnement et de l’Urbanisme en sa qualité de Ministère de tutelle
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La Division ECAU a établi un plan général de contrôle qualité qui doit permettre d’assurer l’exactitude, la cohérence, et la traçabilité requise pour les rapports nationaux d’inventaires.
Les taches de contrôle qualité sont majoritairement assurées par la Division ECAU, mais elles peuvent, en cas de besoin, être confiées aux entités extérieures.
Le contrôle qualité est assuré aux différents niveaux d’établissement des éléments d’inventaire
Un contrôle qualité dans le cadre du traitement des données.
Un contrôle de la cohérence entre les données traitées, le RNI et le reporting au sein du CRF reporter.
Des corrections à l’issue des revues d’inventaires et les éventuelles modifications à apporter sur le traitement des données ou les méthodologies.
L’intervention des entités extérieures sur le processus de contrôle qualité.





La traçabilité et l’archivage des éléments issu du processus d’établissement d’inventaire :

Procédures générales de niveau 1 pour l’établissement des inventaires

	
	Activité CQ
	Procédures

	1
	Vérifier que les hypothèses et critères pour la sélection des données sur les activités et les facteurs d’émission sont documentés.
	· Comparer les descriptions des données sur les activités et les facteurs d’émission à l’information sur les catégories de source et s’assurer qu’elles sont consignées et archivées correctement.

	2
	Vérifier l’absence d’erreur de transcription dans les entrées de données et les références.
	· Confirmer que les références bibliographiques sont citées correctement dans la documentation interne.
· Vérifier par recoupement un échantillon de données d’entrée pour chaque catégorie de source (mesures ou paramètres utilisés pour le calcul) afin de rechercher des erreurs de transcription.

	3
	Vérifier que les émissions sont calculées correctement
	· Reproduire un échantillon représentatif des calculs d’émissions.
· Simuler sélectivement des calculs d’un modèle complexe à l’aide de calculs abrégés pour évaluer l’exactitude relative.

	4
	Vérifier que les paramètres et les unités d’émission sont consignés correctement et que les facteurs de conversion appropriés sont utilisés.
	· Vérifier que les unités sont étiquetées correctement dans les feuilles de calculs.
· Vérifier que les unités sont utilisées correctement du début à la fin des calculs.
· Vérifier que les facteurs de conversion sont corrects.
· Vérifier que les facteurs d’ajustement temporel et spatial sont utilisés correctement.

	5
	Vérifier l’intégrité des fichiers de la base de données.
	· Confirmer que les phases de traitement des données appropriées sont représentées correctement dans la base de données.
· Confirmer que les relations entre les données sont représentées correctement dans la base de données.
· Vérifier que les champs de données sont étiquetés correctement et indiquent les spécifications de conception correctes.
· Vérifier que la documentation appropriée de la base de données et la structure et le fonctionnement du modèle sont archivés.

	6
	Vérifier la cohérence des données entre les catégories de source.
	· Identifier les paramètres (données sur les activités, constantes, etc.) communs à plusieurs catégories de source et confirmer la cohérence des valeurs utilisées pour ces paramètres dans les calculs d’émissions

	7
	Vérifier que le mouvement des données d’inventaires entre les phases de traitement est correct.
	· Vérifier que les données sur les émissions sont agrégées correctement, des niveaux de présentations inférieurs vers des niveaux supérieurs, lors de la préparation des récapitulatifs.
· Vérifier que les données sur les émissions sont transcrites correctement entre divers produits intermédiaires

	8
	Vérifier que les incertitudes des émissions et absorptions sont estimées ou calculées correctement.
	· Vérifier que les qualifications des personnes apportant une opinion d’experts sur l’estimation de l’incertitude sont appropriées.
· Vérifier que les qualifications, hypothèses et opinions d’experts sont consignées. Vérifier que les incertitudes calculées sont complètes et calculées correctement
· Au besoin, dupliquer les calculs d’erreurs ou un petit échantillon des distributions de probabilité utilisé par l’analyse Monte-Carlo.

	9
	Effectuer un examen de la documentation interne.
	· Vérifier qu’il existe une documentation interne détaillée à la base des estimations et permettant la duplication des estimations d’émissions et d’incertitudes.
· Vérifier que les données d’inventaire, données justificatives et dossiers sont archivées et stockées pour faciliter un examen détaillé.
· Vérifier l’intégrité de tout système d’archivage de données par des organisations externes participant à la préparation de l’inventaire.

	10
	Vérifier les changements méthodologiques et les changements relatifs aux données à l’origine de recalculs.
	· Vérifier la cohérence temporelle des données d’entrée des séries temporelles pour chaque catégorie de source.
· Vérifier la cohérence des algorithmes/méthodes utilisées pour le calcul pour la totalité des séries temporelles.

	11
	Effectuer des vérifications de l’exhaustivité.
	· Confirmer que les estimations sont présentées pour toutes les catégories de source et pour toutes les années, depuis l’année de référence appropriée jusqu’à la période de l’inventaire courant.
· Vérifier que les lacunes connues en matière de données, à l’origine d’estimations incomplètes pour des catégories de source, sont documentées.

	12
	Comparer les estimations à des estimations antérieures.
	· Pour chaque catégorie de source, comparer les estimations de l’inventaire courant à celles des inventaires antérieurs. En cas de variations importantes ou de variations, par rapport à des tendances prévues, vérifier de nouveau les estimations et expliquer toute différence.
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La Division SIS assure la mise en œuvre du plan d’assurance qualité.
La mise en œuvre du plan d’assurance qualité est assuré par :
· La connaissance des conditions nationales
En établissant des relations transversales avec les différents acteurs (services des statistiques, société de distribution de l’énergie, gestion des déchets), en conduisant elle-même des études ou en éditant des statistiques, la Division SIS est l’entité centrale de  gestion ou de production de données environnementales pour la Principauté de Monaco.
· La connaissance des lignes directrices pour l’établissement des inventaires
La connaissance des données d’entrée et des besoins de reporting permet la gestion et la mise en œuvre des améliorations des inventaires tenant compte à la fois des ressources et du temps nécessaire pour disposer des données et/ou mettre en œuvre des méthodes alternatives, et des nécessités d’améliorations des estimations des émissions de gaz à effet de serre.

La Division SIS vérifie les inventaires des émissions de gaz à effet de serre et les améliorations envisagées. A l’issue de la vérification, si aucune non-conformité n’est identifiée, l’inventaire est proposé au Ministère de tutelle pour publication.

Dans le cadre de la préparation du rapport d’inventaires 2015, les améliorations apportées à la qualité ont été entreprises à partir des recommandations faites au sein du « report on individual review of the annual submissions of Monaco submitted in 2014 » 

La conduite de la démarche d’assurance qualité fait également appel à des entités extérieures afin d’identifier les domaines d’améliorations et de s’assure de la conformité des procédures adoptées

Vérification qualité
Un niveau de processus de contrôle qualité est établi et réalisé au sein des systèmes de calculs. Pour chacune des catégories, une fiche de calcul est établie. Ces fiches permettent à partir des données d’activités de construire l’ensemble des données exportables vers le « Online CRF Reporter GHG inventory software (CRF) Web Application ».
Ces fiches mettent en œuvre différents dispositifs de vérification, de contrôle des éléments de calculs et de reporting et de suivi des modifications.
Au sein de la fiche sont également notées les références à la documentation, les sources et les hypothèses utilisées pour le calcul.
Un contrôle est également réalisé par la vérification des calculs par un autre membre de l’équipe en charge de l’établissement de l’inventaire.
L’ensemble des étapes de contrôle réalisées permet de vérifier le processus de traitement des données.
Lorsque des modifications méthodologiques ont été apportées, des vérifications de cohérences avec les méthodologies précédemment utilisées sont réalisées. En tant que besoin des entités extérieures ont été impliquées au sein de ce processus par exemple concernant catégorie clé 1A1a « Production énergétique ».
Le processus de vérification qualité a pour objectif de satisfaire aux points 1, 2, 3, 4, 6, 8, 10, 12 des procédures générales de niveau 1 pour l’établissement des inventaires.




Traçabilité, suivi et archivage
L’ensemble des documents relatifs à l’établissement et à la gestion de l’inventaire national est classé et archivé de manière centralisée au sein de la Direction de l’Environnement.
Les documents sont archivés dans un local accessible dans le cas de documents papier, ou mis en partage sur l’Intranet du Gouvernement de la Principauté dans le cas de fichier ou de bas de données informatique.
En outre, afin de faciliter les opérations de recherche, un classement de la documentation a été instauré.
Cette documentation se compose principalement des éléments suivants :
· Sur base papier
· Courriers et questionnaires destinés à obtenir les données de base nécessaires à la réalisation des inventaires ;
· Rapport d’inventaires.
· Rapport d’assurance qualité
· Echange AQ CQ avec les entités extérieures 
· Sur base informatique
· Méthodologie et fiches de traitement des données, Facteurs d’émissions et méthodes de calcul des émissions de gaz à effet de serre utilisés pour les différents secteurs ;
· Documents liés à la mise en œuvre et au suivi de l’Assurance Qualité et du Contrôle Qualité (procédures,  plans...) ;
· Calculs des incertitudes conformément aux lignes directrices du GIEC ;
· Manuel d’utilisation du logiciel CRF REPORTER ;
· Publications indépendantes, scientifiques et techniques, ayant trait aux différents secteurs d’activité faisant l’objet de l’inventaire ;
· Rapports nationaux d’inventaires ;
· Liste des personnels qui composent l’équipe nationale en charge de l’inventaire national et du registre.

Le processus de cohérence a pour objectif de satisfaire aux points 9 des procédures générales de niveau 1 pour l’établissement des inventaires.

[bookmark: _Toc483984445]1.7 Evaluation de l’incertitude globale
Monaco n’a pas conduit d’analyse d’incertitudes sur ses données. Cette mission reste cependant dans les intentions de la Direction de l’Environnement.
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1.8 Evaluation générale du degré d’exhaustivité
Les émissions de polluants atmosphériques sont pour l’ensemble des secteurs calculé sur la période 1990-2015.
L’année de référence est de 1990 pour l’ensemble des secteurs et des substances et l’inventaire des émissions couvre l’ensemble du territoire.


Secteur de l’énergie
Les émissions du secteur de la production énergétique sont exclusivement dues au système de tri-génération issu de la valorisation énergétique des déchets comprenant :
· L’incinération des déchets ;
· L’utilisation d’énergie complémentaire : fioul et gaz naturel.
Les émissions calculées à partir de l’approche de référence (vente de carburant) sont couvertes pour l’ensemble du territoire.

La traduction de ces émissions au travers d’une approche sectorielle (Parc automobile et trafic routier) est plus difficile à évaluer compte tenu de la taille du territoire, de l’absence de frontière et de tarif de l’énergie similaire à la France. Ce travail permettant une évaluation précise des émissions est en cours à partir de méthodologie de modélisation adapté au contexte de Monaco.
Le trafic lié au transport aérien et à la navigation domestique est inclus dans le total national, 
Les émissions dues à la consommation de gaz naturel et de fioul sont entièrement couvertes sur le périmètre de l’inventaire par la disponibilité des données d’activités.
En l’absence de production, les émissions fugitives de gaz naturel ont pour unique source la distribution de gaz sur le réseau public présent sur le territoire.

Processus industriel
En ce qui concerne le secteur des processus industriels, les données d’activité relatives à l’utilisation d’asphalte pour le goudronnage des rues ont pu être obtenues. Il a ainsi été possible de calculer les émissions de NMVOC et de CO2 correspondantes.

Solvant
En ce qui concerne le secteur de l’utilisation des solvants, les données d’activité disponibles dans le cas de l’application des peintures, des imprimeries, des opérations de traitement du bois et des opérations de dégraissage et de nettoyage à sec ont permis de déterminer les émissions de NMVOC ainsi que celles de CO2.

Agriculture
Les émissions directes et indirectes causées par l’utilisation des engrais dans les parcs et les jardins publics de la Principauté ont pu être évaluées. 

Déchets
Concernant le secteur des déchets, seules sont reportées les activités liées au traitement des eaux résiduaire par l’usine de traitement. La valorisation énergétique des déchets, comprend également l’’incinération des boues d’épuration, est comptabilisée au sein du secteur 1A1 « Production d’énergie ». Il n’existe pas d’autre filière de traitement des déchets sur le territoire, hormis l’exportation des déchets ultimes.









Explication concernant les clés de notations utilisées 

Les clés de notation NE, NO, NA et IE ont été utilisées pour remplir les tableaux. Leurs significations sont les suivantes :

i) Sources manquantes (reportées comme NE)
Les sources pour lesquelles il n’a pas été possible d’obtenir les données d’activité correspondantes, pour lesquelles les facteurs d’émission n’étaient pas connus, ou pour lesquelles les émissions sont particulièrement faibles ont été reportées comme NE dans le tableau 1.
Une liste explicative de l’utilisation de la clé NE est fournie dans les tableaux de l’annexe IV ci-jointe, onglet « Additional info », « Table F1 ».

ii) Explication de l’application de la clé IE
Les émissions du secteur commercial/institutionnel (1A4 a) ont été reportées comme IE car les données sources de ce secteur n’ont pas pu être différenciées de celle du secteur résidentiel (1A4b). Les émissions des secteurs commercial/institutionnel et résidentiel sont donc regroupées dans l’inventaire.
Il en a été de même pour les émissions relatives à l’incinération de déchets industriels (6Cb) qui ont été incluses dans l’incinération des déchets municipaux (6Cc). Ceux-ci arrivent en effet en mélange à l’usine d’incinération et il sans possibilité de différentiation.

iii) Explication de l’application de la clé NO
Cette clé a été utilisée lors que l’activité correspondante est inexistante à Monaco. Etant donné l’exiguïté du territoire, son caractère entièrement urbanisé et l’absence d’industries de matière première, cette clé de notation a été utilisée pour de nombreux codes NFR.

iv) Explication de la clé NA
Cette clé a été utilisée lorsqu’une activité existe dans le secteur considéré, mais qu’elle n’émet pas le polluant considéré en raison de la nature du processus mis en œuvre.


Synthèse :

	NE (« not estimated »)
	Les émissions ne peuvent pas être calculées, soit parce que les données d’activité correspondantes n’ont pas pu être obtenues, soit parce que les facteurs d’émission correspondants ne sont pas disponibles, Suite au le rapport de revue d’inventaire de 2012, cette notation est utilisée si les émissions des polluant sont très faibles ;

	NO (« not occuring »)
	L’activité correspondante n’existe pas à Monaco 

	NA (« not applicable »)
	Une activité existe dans le secteur considéré, mais elle n’émet pas le polluant considéré 

	IE (« included elsewhere »)
	L’activité existe et n’est pas négligeable, mais les données d’activité correspondantes ne peuvent pas être dissociées de celles d’un autre secteur. Les valeurs correspondantes des émissions sont donc incluses dans celles qui sont reportées pour un autre secteur.
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Chapitre 2. ANALYSE DES TENDANCES

Principaux secteurs

Transport routier 
Les données d’activité pour le transport routier en TJ. Les évolutions des données d’activité sont en cohérence avec les tendances observées dans les émissions.


Carburants consommé à Monaco de 1990 à 2015 (en TJ) 

[image: ]

Les tendances d’évolution des différents polluants émis sont influencées par la composition des carburants, par la part des différents carburants dans les ventes ainsi que par la composition du parc automobile monégasque.


Combustions stationnaires
Les émissions de ce secteur (NFR 1A4bi) résultent de la combustion de combustibles liquide et gazeux (fioul domestique et gaz naturel), pour le chauffage des bâtiments (logements ou lieux de travail).


Fioul domestique consommé à Monaco de 1990 à 2015 (en m3) [NFR 1A4bi]
 






Gaz naturel consommé à Monaco de 1990 à 2015 (en GWh) [NFR 1A4bi]
 


Production d’énergie par incinération des déchets solides et des boues d’épuration
Les déchets solides et les boues d’épuration sont brûlés simultanément au sein de l’incinérateur. 

Afin d’avoir une connaissance précise du gisement des déchets incinérés au sien de l’usine d’incinération, par catégories conformes aux lignes directrices 2006 du GIEC sur l’ensemble de la série temporelle, le graphique présentant l’historique des quantités de déchets solides incinérés par type de déchets (en tonnes de poids humide), est fourni ci-dessous. Les émissions de ce secteur sont calculées à partir de ces tonnages incinérés. Elles sont comptabilisées dans le secteur 1.


Série temporelle des déchets incinérés à Monaco de 1990 à 2015 (en t de poids humide) 


Les déchets ménagers ou assimilés incinérés ainsi que les boues d’épuration incinérées sont traités dans le secteur 1 car ils participent à la production d’énergie de la Principauté.



L’évolution de la donnée d’activité est cohérente avec les données d’émissions. 

Une partie des déchets incinérés à Monaco provient des communes françaises limitrophes. Depuis 2004, la part des déchets impotés de France a tendance à diminuer.

Le faible tonnage observé en 2006 est dû à un arrêt de l’usine de traitement pour réaliser des travaux permettant d’améliorer le système de traitement des fumées de l’usine d’incinération et de valorisation énergétique des boues d’épuration. Ces travaux ont conduit au dévoiement des déchets vers une filière de traitement en France pendant toute la durée de la période de travaux.

En 2009, La Principauté a décidé de limiter les importations de déchets afin de stabiliser les quantités annuelles incinérées en Principauté à environ 50 000 tonnes.




Principaux polluants


Les graphiques ci-dessous présentent l’évolution des principaux polluants ainsi que des particules


NOX (tonnes)

[image: ]

La baisse des émissions de NMVOC est à corrélé avec la diminution de de la consommation de fioul domestique et de la vente de carburants pour le transport.










NMVOC (tonnes)
[image: ]
La baisse des émissions de NMVOC est à corrélé avec la diminution de de la consommation de fioul domestique et de la vente de carburants pour le transport.


SOX (tonnes)
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Une baisse des émissions de dioxyde de soufre est enregistrée principalement du fait de la diminution de la teneur en soufre des carburants automobiles.


NH3 (tonnes)
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Les émissions de NH3 restent faible constante depuis les années 2000


Particules

PM2.5 (tonnes)

[image: ]


PM10 (tonnes)
[image: ]

Les tendances observées sur les particules sont majoritairement dépendantes des activités de construction déconstruction.


[bookmark: _Toc483984448]Chapitre 3. ENERGIE (NFR sector 1)


Production publique d’électricité et de chaleur (NFR 1A1a)

L'usine d'incinération de Monaco valorise énergiquement les déchets urbains de la Principauté ainsi qu’un complément de déchets ménagers de certaines communes françaises limitrophes. 
La vapeur produite est utilisée en premier lieu pour alimenter un turbo-alternateur de 2 600 kW raccordé au réseau de distribution opéré par la Société Monégasque de l’Electricité et du Gaz (SMEG).

La vapeur résiduelle alimente les groupes à adsorption et à compresseur centrifuge, générateurs de froid, ainsi que les échangeurs de chaleur de la Centrale de Production de Chaud et de Froid de Fontvieille. L’énergie destinée au chauffage et à la climatisation des bâtiments est distribué par un réseau urbain.

Le calcul des émissions de cette catégorie tient également compte du gaz naturel et du fioul lourd utilisés parfois en complément, ou lors des opérations de maintenance de l’incinérateur. Jusqu’en 2000, seul le fioul lourd était utilisé, par la suite, une chaudière fonctionnant au gaz naturel a été installée, la chaudière fonctionnant au fioul lourd étant conservée en secours. 

Le calcul des émissions issues de l’incinération des déchets solides et des boues d’épuration s’appuie sur le calcul différencié des émissions liées à l’incinération des déchets solides ménagers et des émissions liées à l’incinération des boues d’épuration conformément aux lignes directrices 2006 du GIEC. 

Pour les déchets solides, les valeurs des facteurs d’émission sont issues de l’EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013, Tab.3-1 [5.C.1.a Municipal waste incineration GB2013]. 

Pour les boues d’épuration, les valeurs des facteurs d’émission sont issues de l’EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013, Tab.3-1 [5.C.1.b Industrial waste incineration including hazardous waste and sewage sludge GB2013]. 

Le calcul des émissions issues de la combustion du fioul lourd et du gaz naturel s’appuie sur les valeurs de facteurs d’émission issues de l’EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013, Tab.3-11 [1.A.1.a Dry bottom boilers using residual oil] pour le fioul lourd et issues de l’EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013, Tab.3-12 [1.A.1.a Dry bottom boilers using residual oil] pour le gaz naturel.


Combustion stationnaire dans les industries manufacturières (NFR 1A2)

Etant donné le tissu industriel de Monaco, aucune activité n’a été recensée dans ce secteur. La notation NO a donc été utilisée.







Transports

Les émissions du transport à Monaco ont pour origine les catégories sources suivantes :

· L’aviation civile 
Les émissions liées au transport aérien ont pour origine l’activité et la vente de carburant de l’héliport de Monaco.

· Le transport routier
Les émissions liées au transport routier ont pour origine la vente de carburant et la circulation automobile à Monaco.

· La navigation
Les émissions liées au transport maritime ont pour origine la vente de carburant pour la navigation et l’activité portuaire.

Le transport routier reste prépondérant dans les émissions Les émissions du secteur du transport routier sont cependant en décroissance et constituent, en volume, le principal facteur d’évolution de l’ensemble du secteur.

Aviation (NFR 1A3a)

Les hélicoptères basés à l’héliport de Monaco effectuent pour l’essentiel des trajets vers l’étranger notamment une ligne régulière reliant Monaco à l’aéroport de Nice. Les émissions du secteur  aviation civile intérieure et du secteur aviation internationale, vols de croisière sont basée sur la vente de carburant (Kérosène Jet A1) au sein de l’Héliport de Monaco. La répartition de la part nationale et internationale est basée sur le ratio de mouvement vers des destinations hors territoire et des vols avec allez retour sur le territoire.

Emissions Aviation civile = carburant distribué (Jet A1) (M3-TJ)× facteurs d’émissions.

Ratio mouvements = Vols nationaux -internationaux / Totalité des mouvements



	NOx**
	250
	Kg/TJ

	CO***
	38,8
	g/kg fuel

	NMVOC (HC)***
	8
	g/kg fuel

	SO2***
	0,99
	g/kg fuel









Transport routier (NFR 1A3b)

Les carburants vendus à Monaco ont été pris en considération pour le calcul des émissions des secteurs 1A3 b (transport routier) pour les catégories de véhicules suivants :

· 1A3bi – Véhicules de tourisme
· 1A3bii – Véhicules utilitaires légers
· 1A3biii – Véhicules utilitaires lourds
· 1A3biv – Motocyclettes lourdes et légères
La méthodologie de calculs est basée sur un modèle faisant intervenir les catégories de véhicules, les catégories d’émissions des différents véhicules (basée sur l’âge des véhicules), les type de carburants, ainsi qu’une répartition par de distances parcourues pour chacun des typologies de véhicules.
· Les émissions dues aux véhicules personnels restent prépondérantes sur l’ensemble de la période 1990-2015. Ces émissions enregistrent cependant une baisse en corrélation avec la vente des carburants.
· Le second poste d’émissions de la catégorie est en 1990 le secteur des utilitaires légers qui suit la même tendance que les véhicules personnels.
· Les émissions relatives aux utilitaires lourds, bus et engins spéciaux montrent une diminution plus faible.
· L’augmentation des émissions dues aux motocyclettes témoigne d’un transfert vers ce mode de déplacement.

Depuis 2013, une estimation des émissions dues aux évaporations d’essence[footnoteRef:4] dans les 6 stations de la Principauté a été réalisée. Ces émissions sont reportées à la section NFR 1A3bv, elles sont basées sur une méthodologie de niveau TIER 2, utilisant les facteurs d’émissions issus du guide EMEP / EEA 2009. [4:  SNAP 1.B.2.a.v] 


Transport ferroviaire (1A3c) et transport fluvial (NFR 1A3d ii)

Une voie ferrée traverse Monaco, mais elle est entièrement électrifiée depuis 1969 et intégralement souterraine depuis 1999. Cette situation nous a conduits à retenir la clé de notation NO pour ce secteur.

Il n’existe aucune voie fluviale navigable intérieure à Monaco, la notation NO a été utilisée.







Navigation (NFR 1A3dii)

Les émissions de cette catégorie sont basées sur les ventes de carburants sur le territoire (essence et gasoil). La répartition entre la part national et internationale est basée sur une enquête effectuée en 2005 auprès des utilisateurs des bateaux stationnés dans les ports de Monaco pour évaluer la part des émissions dues à la navigation nationale (secteur 1A3 d ii) et à la navigation internationale (secteur 1A3 d i). Cette répartition est effectuée selon des règles de comptabilité des émissions de gaz à effet de serre qui ont été adoptées par le GIEC dans le cadre de la Convention-cadre des Nations Unies sur les Changements Climatiques.


Combustion stationnaire dans les établissements commerciaux et le bâti résidentiel (NFR 1A4bi)

Les données actuellement disponibles à Monaco ne permettent pas de distinguer les émissions qui sont dues au secteur commercial/institutionnel (1A4a) de celles qui sont dues au secteur résidentiel (1A4b). Pour cette raison, les émissions du secteur 1A4a sont reportées comme IE dans les tableaux du cadre commun de présentation et elles sont comptabilisées dans celles du secteur 1A4b.

Jusqu’à l’inventaire de l’année 2003, les évaluations correspondantes des émissions de polluants ont été effectuées à partir des quantités annuelles de fioul léger domestique et de gaz naturel commercialisées à Monaco pour assurer le chauffage des immeubles et le fonctionnement des cuisinières à gaz.

A partir de l’inventaire de l’année 2004, l’estimation de ces émissions est basée sur la quantité de fioul domestique consommée à Monaco (et achetée en partie par les utilisateurs résidant à Monaco auprès de fournisseurs situés en France). Cette quantité a pu être déterminée grâce à une enquête approfondie effectuée auprès des entreprises monégasques et françaises concernées. Cette nouvelle méthode de calcul appliquée au secteur est conforme aux recommandations des lignes directrices 2006 du GIEC, qui suggère d’utiliser les quantités réellement consommées dans le pays en ce qui concerne les combustibles.

Les données relatives au fioul domestique consommé sont recueillies chaque année auprès des distributeurs de fioul domestique français et monégasques opérant à Monaco. Ce mode de calcul permet une meilleure estimation des émissions de gaz à effet de serre engendrées par la combustion du fioul domestique à Monaco. 

Pour le gaz naturel, la donnée d’activité prise en compte est l’ensemble du gaz naturel distribué à Monaco, (hormis l’utilisation par le secteur 1A1 Production publique d’électricité et de chaleur) par la Société Monégasque de l’Electricité et du Gaz qui est l’unique concessionnaire de la Principauté à importer et distribuer du gaz et de l’électricité. 

Depuis le 16 septembre 2003, une Ordonnance Souveraine interdit l’installation de centrales de chauffage au fioul dans le cadre de constructions neuves. Ce dispositif réglementaire conduit à un remplacement progressif des installations au fioul par des installations au gaz naturel ou par des installations utilisant des énergies renouvelables (pompe à chaleur ou énergie solaire). Ce dispositif, associé au renouvellement urbain, contribue à expliquer la tendance observée dans les graphiques présentant l’évolution sur la série temporelle des données d’activité, à savoir une augmentation des consommations de gaz contre une diminution des consommations de fioul domestique).

Les émissions sont calculées selon une méthode de Niveau T1, avec pour valeurs de facteurs d’émission les valeurs issues de l'EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013 Tab.3-4 [1.A.4. Small Combustion GB2013] pour le gaz naturel et de l’EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013 Tab.3-5 [1.A.4. Small Combustion GB2013] pour le fioul domestique.
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Emissions fugitives de gaz naturel (SNAP 050603) 

La distribution de gaz naturel sur le territoire constitue à Monaco le seul poste d’émission de la catégorie (SNAP 050603).

Les émissions de cette catégorie ont été estimées par une méthodologie  prenant en compte la composition  des éléments constitutifs du réseau de distribution de Monaco. Elle prend en compte à la fois les équipements et les longueurs de réseau. Les émissions liées au fonctionnement routinier autant qu’au fonctionnement non routinier selon les équations proposées par le « Compendium of green house gas emissions methodologies for the oil and gas industry – API – August 2009 ».
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Chapitre 4 : PROCEDES INDUSTRIELS et UTILISATION DE PRODUITS (NFR sector 2)

Le secteur industriel est très limité à Monaco. Toutefois, des émissions de polluants ont été évaluées pour plusieurs sous-catégories.
Les émissions annuelles de NMVOC et de particules ont pu être évaluées pour les secteurs d’activités présents en Principauté de Monaco et pour lesquels des données d’activité sont disponibles.

Epandage d’enrobés bitumeux (SNAP 040611 – NFR subsector 2D3b)

[bookmark: OLE_LINK1]Bien qu’il n’y ait pas de production, ni de combustion d’asphalte, sur le territoire monégasque, une enquête est entreprise annuellement auprès des deux (2) sociétés privées  (Société Monégasque des Eaux – SM Eaux et Société Monégasque de l’Electricité et du Gaz - SMEG) et des deux (2) Services de l’Etat (Direction des Travaux Publics et Direction de l’Aménagement Urbain) qui procèdent à de l’épandage de bitume dans le cadre de leurs activités. Les NMVOC correspondants ont ainsi pu être évalués à partir de 1990. Cette procédure d’enquête est désormais systématisée.
La méthodologie et le facteur d’émission utilisés pour le calcul des émissions de NMVOC associées à l’utilisation d’enrobés bitumeux provient de l’EMEP EEA Emissions Inventory Guidebook (Edition 2013).

Méthode EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013 update july 2014

EQUATION GENERALE
Epollutant = ARproduction * EFpollutant

Soit pour des NMVOC (en grammes)
avec :	
ARproduction  = quantité (en tonnes) d’enrobé épandu sur la chaussée pendant l’année
EFpollutant = facteur d’émission : 16 grammes par tonne d’enrobé utilisée


Construction et déconstruction (SNAP 040624 – NFR subsector 2A5b)

Une enquête est diligentée annuellement auprès des deux (2) Services Administratifs impliqués dans le suivi des chantiers publics et privés localisés en Principauté de Monaco (Direction des Travaux Publics et Direction de la Prospective, de l’Urbanisme et de la Mobilité). A la suite, les superficies (en m²) de planchers détruits ou construits par an ont pu être recensées. Les émissions associées de particules (PM2,5, PM10 et TSP) ont ainsi pu être évalués pour l’année 2015.
Toutefois, des difficultés demeurent pour obtenir de telles données sur toute la période à partir de 1990. Cette procédure d’enquête est désormais systématisée.
La méthodologie et les facteurs d’émission utilisés pour le calcul des émissions de polluants associées aux opérations de construction-déconstruction proviennent de l’EMEP EEA Emissions Inventory Guidebook (Edition 2013).
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Méthode EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013 update july 2014

EQUATION GENERALE
Epollutant = ARproduction * EFpollutant

Soit pour des NMVOC (en grammes)
avec :	
ARproduction  = surface de plancher construite et détruite (en m²) pendant l’année
pour TSP, EFpollutant = facteur d’émission : 0,162 kilogrammes par m² et par an
pour PM10, EFpollutant = facteur d’émission : 0,0812 kilogrammes par m² et par an
pour PM2,5, EFpollutant = facteur d’émission : 0,00812 kilogrammes par m² et par an


Menuiseries (SNAP 060406 – NFR subsector 2I)
Les huit (8) artisans de la Principauté de Monaco sont interrogés annuellement afin qu’ils communiquent les quantités de bois massif qui ont fait l’objet un traitement de préservation antifongique et/ou anti-insecte et/ou anti-humidité.

Méthode EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013 update july 2014

EQUATION GENERALE
Epollutant = ARproduction * EFpollutant

Soit pour des NMVOC (en grammes)

avec : 	ARproduction  = quantité de bois qui a subi un traitement de préservation antifongique et/ou anti-insecte et/ou anti-humidité par an (en m3) ;
EFpollutant = facteur d’émission : 1 m3 de bois nécessite 24 kg de conservateur contenant des solvants et 1 kg de conservateur contenant des solvants représente un potentiel d’émissions de 945 g de NMVOC.


[bookmark: _Toc346097824]Pressings (SNAP 060202 – NFR subsector 2D3f)
Parmi les pressings implantés en Principauté de Monaco, seuls cinq (5) ne pas que de simples points de dépôt ayant une activité de nettoyage localisée hors des frontières Ils sont interrogés annuellement afin qu’ils communiquent : la quantité et la nature des solvants consommés pendant l’année, la quantité de vêtements nettoyés à sec pendant l’année ainsi que le type de machine de nettoyage à sec utilisée.
Enfin, la totalité des machines installées sont de type « machine de lavage à sec fonctionnant en circuit fermé ».

Méthode EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013 update july 2014

EQUATION GENERALE
Epollutant = ARproduction * EFpollutant

Soit pour des NMVOC (en grammes)
avec :	ARproduction  = quantité de vêtements nettoyés par an (en kilogrammes)
EFpollutant = facteur d’émission : 40 grammes par kilo de vêtement nettoyé


[bookmark: _Toc346097825]Imprimeries (SNAP 060403 – NFR subsector 2D3h)
Les quatre (4) PME monégasques de ce secteur d’activité sont interrogées annuellement afin qu’elles communiquent : la quantité et la nature des solvants consommés pendant l’année, la quantité d’encre consommée pendant l’année ainsi que le type de machine utilisée pour l’impression.

Méthode EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013 update july 2014

EQUATION GENERALE
Epollutant = ARproduction * EFpollutant

Soit pour des NMVOC (en grammes)
avec :	ARproduction  = quantité d’encre consommée par an (en kilogrammes)
EFpollutant = facteur d’émission : 500 grammes par kilo d’encre consommée


[bookmark: _Toc346097826]Entreprises de peinture (SNAP 060103 –NFR subsector 2D3d)
Les dix-huit (18) PME monégasques de ce secteur d’activité sont interrogées annuellement afin qu’elles communiquent : la quantité et le type de peinture (acrylique, glycérophtalique, époxy, polyuréthane…) consommée pendant l’année, la quantité et la nature des solvants consommés pendant l’année.

Méthode EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013 update july 2014

EQUATION GENERALE
Epollutant = ARproduction * EFpollutant

Soit pour des NMVOC (en grammes)
avec :	ARproduction  = quantité de peinture consommée par an (en kilogrammes)
EFpollutant = facteur d’émission : 150 grammes par kilo de peinture consommée


Utilisation domestique des solvants (SNAP 060408 – NFR subsector 2D3a)
Une estimation des émissions de NMVOC liées à ce secteur d’activité a été réalisée. Cette estimation est basée sur un facteur d’émission par habitant de 1kg de NMVOC/an au travers de ses activités domestiques (EMEP EEA Emissions Inventory Guidebook - Edition 2013).

Méthode EMEP/EEA emission inventory guidebook 2013 update july 2014

EQUATION GENERALE
Epollutant = ARproduction * EFpollutant

Soit pour des NMVOC (en grammes)
avec :	ARproduction  = population annuelle(en habitants)
EFpollutant = facteur d’émission : 2,7 kilogrammes par personne et par an

[bookmark: _Toc483984450]
Chapitre 5 : AGRICULTURE (NFR sector 3)

Les espaces verts de la Principauté de Monaco sont essentiellement constitués par des parcs et jardins publics, des jardins privés et quelques zones naturelles telles que les falaises du Rocher de Monaco. 

	Utilisation d’engrais dans les parcs et jardins (SNAP 100105)
En raison du caractère entièrement urbanisé de Monaco, il n’existe pas d’élevage de bétail, de gestion de pâturages ni d’exploitation de sols agricoles. Les seules émissions du secteur agriculture sont liées à l’utilisation d’engrais dans les parcs et jardins. Elles ont été reportées en catégorie NFR 4.D.1.a.

Pour le calcul des émissions, la méthode TIER 1 du guide « EMEP/EEA inventory guidebook 2013 » a été utilisée ainsi que le facteur d’émission correspondant que l’on peut trouver à la page 11 du chapitre 4.D. de ce guide.


[bookmark: _Toc483984451]Chapitre 6 : DECHETS (NFR sector 5)

Dépôt de déchets solides sur les sites de décharge publique (subsector 5A)
Il n’y a pas de dépôt de déchets solide en Principauté, les seules voies de traitement des déchets solides sont l’incinération ou l’exportation.

Traitement des eaux résiduaires (NFR subsector 5D1 & 5D2)
La station d’épuration de Monaco traite à la fois les eaux usées de la Principauté ainsi que celles de certaines communes limitrophes françaises. Le traitement des eaux est aérobie est seul sont comptabilisé les émissions de NMVOC. 


[bookmark: _Toc483984452]Chapitre 7 : AUTRES EMISSIONS ET EMISSIONS DUES A DES CAUSES NATURELLES

Compte tenu des spécificités du pays, aucune émission n’est relevée et reportée dans ce secteur.





[bookmark: _Toc483984453]Chapitre 8 : REPRISE DES CALCULS DES INVENTAIRES PRECEDENTS ET AMELIORATIONS


[bookmark: _Toc483984454]8.1 : Recalculs apportés pour la soumission 2017 :

Dans le secteur 1A3 b I, Transport Routier, Voitures Personnelles, le taux d’incorporation de biocarburants dans les carburants automobiles est révisé annuellement pour l’ensemble de la série statistique, suite à l’accès aux données réelles d’incorporation volumique.

Evolutions et recalculs apportés pour la soumission 2017 :
L’ensemble des calculs ont été réalisés en utilisant les méthodes et facteurs d’émissions décrits dans le document « EMEP/EEA air pollutant emission inventory guidebook 2013 » pour sur l’ensemble de la période 1990-2015.

[bookmark: _Toc483984455]8.2 : Améliorations envisagées :

Des travaux sont engagés afin de d’améliorer la connaissance des émissions liées au transport routier, par l’amélioration de la connaissance du parc automobile et modernisations des outils de calculs (approche par ventes de carburants et approche par activités).

Des travaux sont également entrepris pour améliorer la connaissance des émissions liées aux déchets : caractérisations des déchets incinérés, mesures directes en sortie de cheminées.

L’ensemble de ces méthodologies sont en cours de développement et les résultats obtenus pourront être intégrée dans le cade des futurs inventaires.


[bookmark: _Toc483984456]Chapitre 9 : PROJECTIONS

Les projections d’émissions réalisées dans le cadre de la soumission 2017 sont issues des projections établies en 2014 dans le cadre de la 6ème Communication Nationales de Monaco auprès de la CCNUCC. Ces projections n’ont pas été réactualisées dans le cadre de ce rapport.

Des projections intégrant les améliorations apportées sont en cours d’actualisation en parallèle des travaux en cours réalisées dans le cadre de la 7ème Communications Nationale en 2017 auprès de la CCNUCC. Ces projections devraient être présentées dans le cadre du prochain rapport.














ANNEXE

EVALUATION DES EMISSIONS
POUR LA PERIODE 1990 – 2015

1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	13695	11867	11441	11533	11015	10325	11083	10310	10779	10510	9621	9112	9964	10662	9818	9738.1660000000011	8926.2540000000008	7116.4610000000002	7153.65	7461.0569999999998	7833.6810000000005	6084.7619999999997	6211.1260000000002	5362.6040000000003	4317.7420000000002	4657.0559999999996	
m3

1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	49.3	57.6	54.7	53.3	49.4	51.7	50.9	48.9	50.9	53.6	58.7	57.442999999999998	59.897999999999996	59	59.906000000000006	61.503695999999998	59.524000000000008	58.126000000000005	64.900999999999996	61.124404999999996	64.218000000000004	58.02	62.8	70.73	65.27000000000001	66.63	
GWh

Plastiques	1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	5315.30584789559	5407.9231243630175	5973.1260553379489	6571.5854915405798	7149.051937194321	7132.2700663754631	7622.9933016629775	8689.5786253888	8155.2116477591489	8286.3257534676159	8562.0433842210095	9084.5905146970817	8100.063391182809	6659.6616695245139	5928.8455442786944	5934.323839586581	4287.002073280426	5902.6314806519704	5833.0526699153634	5550.913583994783	5418.7606561909943	5936.623438438306	5892.3556968628181	5925.0151979743077	6024.7910702738927	6210.0380487454659	Déchets médicaux	1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	47.516598001918531	49.091859950786152	51.692062411914527	48.822482350969338	52.49585727837411	51.833604741294643	56.569594545682051	52.362385870529288	50.946109614297967	45.271154864641694	47.196170053113335	48.543411871041002	48.741561963735727	47.791745425386239	44.741078568889513	47.648092699848945	135.53927041698896	222.38918081238899	224.62066632391691	224.60260269920443	201.64436862633175	220.59744621294954	231.91568788995147	260.61436076436246	264.43042433933834	282.76096172817506	Textiles	1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	2876.1728949153276	2929.0673992138586	3224.6468059133526	3510.8904437496044	4068.7746354262817	4308.7914735641862	4875.7871884882516	5852.3140397479428	5788.7214561263418	6188.6700934901501	6710.5259438677458	7462.1859508598491	6927.9938878908006	5893.0236760859334	5433.0915347018417	5625.8927213343732	4155.523722740566	5964.2146054600698	6117.8239925401695	6006.3339487253961	6070.336478564368	6602.4034830396567	6611.2717249117304	6651.1167324563503	6737.070342638126	6953.1872006245994	Autres déchets inertes	1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	5188.4497436077127	5277.9443680666263	5822.7362330229398	6355.8294291889506	6798.5991872423037	6670.9428939492545	7014.6044591768186	7834.33679634899	7238.5684243163851	7238.6243631928137	7362.6196485723776	7692.7634425100432	6727.5795404648215	5394.7791227221405	4693.0471701239285	4582.5473111534102	3194.3488493566347	4335.0942420596912	4429.0829988136447	4324.4591413815897	4366.2538163514528	4759.6378021825985	4757.6186370199412	4802.3354710151452	4876.7081371492641	5034.5992522332026	Papier/carton	1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	12451.567076531577	12677.164281647674	13962.956745076537	15208.845559220688	16266.093882850011	15953.32234443026	16798.39676245748	18473.902898128064	17068.014266719736	16796.304719183699	17012.558948574355	17607.714374266052	15594.346124796888	12901.040517898276	11389.708361391597	11305.285440717638	8284.1369889676644	10979.666827351564	10052.279994406425	8768.0221779402491	8137.9603280512292	8748.7375475631125	8703.8874348828231	8880.3979786985619	9068.7513045726282	9083.8729569750285	Déchets alimentaires	1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	10649.742916299047	10790.116951622151	12064.325872878271	13720.130083878859	15189.809749244207	15416.74519591175	16643.311088716204	20110.681143877988	19039.497194837833	20160.815947947292	21134.448692946491	22919.76772581285	20248.312608410015	16140.887613238143	14317.573629918816	14226.201483457346	9911.1001155347822	14219.276405419576	14526.208290878138	14334.069402925486	14201.763524437829	15297.777513196324	15911.045222705801	16237.125162819691	16045.114411202339	15405.932018089017	Verre	1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	5583.6577971846655	5682.0096601149544	6243.460249190256	6682.8922188707238	7181.4533167870904	7086.1225257570622	7530.0239139658042	8124.3449298436699	7586.0347041588084	7400.5744584812492	7548.467351603399	7828.9319999855543	7088.5495331299535	6054.5530084994271	5442.3589092113989	5480.9563482989979	4158.5413072179736	5470.5451227318172	4568.4397164543079	3582.9432378027905	2865.3540669806412	3123.5123076823311	3122.1872305443367	3151.5326528536889	3200.3397150042047	3303.9557592780393	Métaux	1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	1859.8981120158664	1891.9160516101742	2087.9752176010406	2283.2251716759574	2437.1947218776413	2385.9944370960834	2503.4520011734157	2781.4439198668015	2562.1364937750318	2544.7217164388185	2576.9940824966275	2676.5870236878027	2341.210000565321	1888.5332329191792	1645.5057310405168	1609.4247862356951	1137.9093060348616	1526.0287944701095	1492.5173626501112	1400.0026765232724	1364.4543176098291	1487.386813182062	1486.7558240687317	1500.7298346922328	1523.971292859145	1573.312266322876	Bois	1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	1440.0464010960563	1487.2284238848417	1569.213701382	1496.7162866750296	1610.5146039399774	1590.8328344986089	1733.3650745279513	1631.1380542739023	1581.9452196093209	1422.4859956502244	1481.7752866295048	1528.8987975521788	1517.9665162936301	1467.0241507269463	1367.494511223267	1450.9542791525855	1156.273320072411	1497.9568345006676	1433.2484017194638	1311.0070099400466	1258.1086119934769	1336.5682726820226	1372.6399134691799	1465.0459680758315	1813.0269823718181	1804.9365341830667	Déchets des jardins et des parcs	1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	2293.6426124522486	2369.5378795259276	2495.8670571857515	2361.0628328486473	2539.0121081598004	2507.1446236760457	2735.4966152854267	2538.8972066533242	2468.9244830830999	2198.2057972835028	2291.3704910353799	2358.0167587575506	2363.2368353020393	2311.7052629600585	2162.6335295410559	2301.7656973635317	1847.7550463776977	2383.4065065421501	2277.8259062984748	1831.556218067185	2024.4738311938584	2336.4153758206421	2186.8626276446862	2362.4666406498286	2721.6463195892479	3318.9650018205461	Boues d'épuration	1990	1991	1992	1993	1994	1995	1996	1997	1998	1999	2000	2001	2002	2003	2004	2005	2006	2007	2008	2009	2010	2011	2012	2013	2014	2015	209	3147	3137	4390	4289	4230	4361	4697	4699	4315	4619	4406	4211	4676	4974	4261	3424	4672.4290000000001	3497.8420000000001	4939.16	5242.34	3802.1799999999994	5119.99	6816.61	6663.49	6949.95	
tonnes
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